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Marhaba familles, amis, professeurs,

Kifkoun ? J’espère que vous allez tous bien que vos vacances se sont bien passées et 

que la rentrée aussi !

Me voilà de retour pour les news de l’été et de la rentrée ! Je suis maintenant la seul JET 

au Liban, Perrine est partie fin juillet. 

Ma mission avant mes vacances : la cuisine de Marie 

J’ai continué ma mission en cuisine, trois fois par semaine, jusqu’au 4 août, le jour 

de la commémoration de l’explosion du port de Beyrouth.

C’est le père Hani avec sa femme et ses enfants qui ont aménagé cette cuisine dans 

un hangar. Ils ont été aidés aussi par des volontaires libanais. Au tout début, ils 

apportaient des casseroles dans la rue pour nourrir tous ceux qui avait perdu leur chez-soi 

et ceux qui aidaient au déblayage, plus de 600 personnes !!!

Petit à petit ce nombre s’est réduit et varie en fonction du mois. Maintenant, elle nourrit 

les ouvriers qui œuvrent à la reconstruction du port, des volontaires et parfois l’armée.

Les maîtres mots de la cuisine sont la « propreté »          et « bon »       !

Il me tient à cœur de vous narrer ce dernier jour de ma 

mission, le 4 août ! C’était une journée chargée en émotions 

fortes, très touchante et émouvante ! C’était un jour de solidarité,

de prière et de combat ! Une messe pour les familles qui ont 

perdu leurs proches et des manifestations ont eu lieu.

Je suis restée à la cuisine de 8h30 à 21h30. C’était une vraie 

fourmilière, je n’ai jamais vu autant de monde ! 

Le matin, nous avons préparé à manger pour le déjeuner et le dîner, pour tous ceux 

qui œuvraient au port afin d’installer les lieux pour la messe au pied du mur. Nous avons 

nourri au moins 300 personnes. 

L’après-midi, je suis allée à la manif de loin et j’ai assisté à la messe par écran en 

face du mur de l’explosion. Le soir, nous avons fait les sandwichs et je suis repartie à la 

maison bien fatiguée et contente d’avoir participé à cette journée.

Le port de Beyrouth et le mur

Le port de Beyrouth et le mur

Préparation des repas à 

la cuisine Les manifestations
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Cette mission m’a beaucoup apporté. Elle m’a permis de gagner en indépendance : je 

prenais le bus. J’ai découvert et mieux compris ce que vivent au quotidien les Libanais. 

J’ai beaucoup aimé la fraternité entre volontaires, les temps de partage… Je me suis sentie 

en confiance dans ce lieu et je me suis bien amusée aussi.

Pour la suite de ma mission à l’extérieur de la maison, j’espère commencer fin 

septembre-début octobre à Al Younbouh (école pour les handicapées), si elle ouvre. Sinon, 

je continuerai à la cuisine de Marie.

Le mois d’août

Un mois de changement, pour plusieurs raisons !!! La première, nous avons 

accueilli une nouvelle famille libanaise de trois enfants, à la maison qui vit avec nous. 

La deuxième, la communauté s’habille de sa robe de vacances et oui ! Les groupes 

de prières, les frat (groupes de partages) … s’arrêtent un temps pour reprendre mi-

septembre-début octobre. La messe n’est plus à 8h mais à 12h au couvent. Les offices 

(temps de prières ensemble) sont supprimés pour un temps. Certains partent en vacances 

et d’autres non…

La troisième, le pays a revêtu sa robe d’été depuis plus d’un mois et la chaleur 

est maintenant insupportable. Il ne fait pas tellement chaud, plus ou moins 30°c, 

c’est l’humidité qui change tout, avec elle on peut avoir un ressenti 40°c !

La semaine communautaire a eu lieu. Elle rassemble toutes les personnes qui sont 

engagées dans la communauté, afin de vivre des temps fraternels, d’enseignements, 

partager, prier et faire la fête. Elle m’a permis de mieux connaitre les frères et sœurs 

(célibataires consacrés, couples, célibataires) de la communauté. Ce qui m’a marqué c’est 

que chacun connaît son frère ou sa sœur personnellement. La communauté a une 

dimension familiale très forte !!!

Elia
Léa

Ralph

Diala
Ziad

Temps avec les enfants Temps fraternels Prière
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J’ai eu mes vacances aussi. Je suis surtout restée à la maison. Je me suis bien 

reposée ! Au programme, grasse mat’, sport, couture et lire et encore lire. 

Je suis allée à la mer une journée avec une maman engagée dans la communauté 

sous un soleil splendide, où je n’ai pas manqué d’attraper une insolation. J’ai passé une 

journée à la montagne dans une famille libanaise où j’ai pu admirer un magnifique 

coucher de soleil ! 

La dernière semaine d’août, je suis partie en camp dans le sud du Liban avec la 

jeunesse antonine. C’est un mouvement créé par les Sœurs Antonines. Les jeunes ont entre 

15 et 18 ans, pendant toute la semaine une ambiance lycéenne régnait. Nous étions une 

trentaine de jeunes et trois Sœurs. Nous logions dans une de leurs écoles. 

Au menu, temps de prière, messe, enseignement sur les prophètes, jeux, mission avec 

des enfants entre 3 et 13 ans dans quatre villages et veillées. Le but de notre mission 

auprès des enfants était de transmettre de la joie, de l’espérance et évangéliser. 

La joie et la fête étaient sans arrêt au rendez-vous, ainsi que la fatigue ! Le plus 

difficile, pour moi, c’était la langue : tout était en libanais, quelque fois j’avais la 

traduction ce qui me permettait d’être un peu moins perdue. 

Ce que je retiens : rester dans la joie malgré la fatigue et s’amuser avec les enfants.

Le silence et la paix de la maison communautaire me manquaient beaucoup et aussi la 

spiritualité ignatienne, quelques temps de solitude.

Ce fut un mois bien et peu rempli, intense et ennuyant, reposant et fatiguant. Il se 

termine avec un temps de pause bien méritée à Rumieh (au-dessus de Beyrouth) dans la 

solitude avant de retourner à la maison pour commencer le mois de septembre.

La rentrée

Ce mois de septembre est bien chargé :

• C’est la rentrée des classes pour les enfants.

• Les missions de la communauté reprennent petit à petit. Nous organisons un week-end 

pour les 18-30 ans sur le thème de la réanimation (revenir à la vie avec l’aide du 

Seigneur). 

• La communauté a animé à la paroisse, la messe de la fête de St Michel. 

Au rendez-vous louange, prière, témoignage et fraternité.

• Le dernier week-end de septembre, un frère libanais (célibataire consacré) sera 

ordonné prêtre.  Je confie à vos prières Thomas. 
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• Camping surprise : je suis allée camper avec des amis libanais dans les montagnes. 

Nous avons fait la fête jusqu’au bout de la nuit. Au petit matin, j’ai reçu le plus beau 

des cadeaux : un magnifique lever de soleil derrière les montagnes.

La situation au Liban 

Ces derniers temps, comme vous avez pu le voir aux infos, la situation a continué à 

se dégrader. 

Certaines écoles pensent ne pas ouvrir pour le moment, à cause de la pénurie 

d’essence, de la hausse des prix du carburant et de l’électricité (sans fuel les générateurs ne 

peuvent pas fournir d’électricité et comme le prix du fuel a augmenté, celui de l’électricité 

aussi). Je confie à vos prières chaque élève, chaque enfant du Liban, ainsi que chaque 

professeur et l’ouverture des écoles.

Beaucoup de jeunes Libanais ont décidé de quitter le Liban pour trouver un 

travail, subvenir à leurs besoins, faire des études et d’autres sont restés ici. Je vous 

demande de prier pour chacun d’eux !

Un gouvernement vient de se former! On espère que ça va permettre de faire bouger 

les choses.

Se battre 

Une chose que j’ai appris ces derniers temps, c’est qu’il est important de se battre 

pour son pays. Oui, ailleurs, nous disons souvent « c’est mieux », mais pour moi ce n’est 

pas vrai, car chaque pays à ses difficultés. Où est-ce qu’on se sent chez-soi? Le plus souvent 

c’est dans le pays où nous avons vécu une bonne partie de notre vie! Ce qui fait un pays, 

c’est sa culture, son paysage, comment on y vit et surtout ses habitants.

Dans chaque pays, il y a une pépite ou même plusieurs, qui fait toute la différence et 

qui fait que l’on aime ce pays.
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« Mais un jour, au détour de mon fil Facebook, un post m’a ébranlée, il y était 

dit texto : « Celui qui ne veut plus de ce pays, qu’il plie bagage et qu’il s’en aille. Quelle 

que soit sa nationalité. Juste qu’il quitte, parce que nous, nous adorons chaque grain de 

terre de ce pays »…

Et moi j’ai beaucoup de grains de terre de ce pays à aimer encore, jusqu’à mon dernier 

souffle. »

Article de Agenda Culturel, écrit le 6 juillet 2021 par Gisèle Kayata Eid

https://www.agendaculturel.com/article/retour-3

« Mais pourtant dans ce pays doré, baigné par la couleur céleste du repos et de la 

pureté, adossé à celle de l’espoir dans ces monts d’une beauté légendaire, pourtant ici, 

auprès des miens qui, comme moi ne laissent pas tomber cette terre bénie des Dieux, je 

garde mon bâton de pèlerin, prêchant et suppliant de ne pas rater notre chance unique de 

conserver un pays, ne serait-ce qu’en maintenant une minorité d’opposition, mais bien 

réelle, légale, respectée par les nations…

David contre Goliath…

Mais n’est-ce pas David qui l’emporta ? »

Article de Agenda Culturel, écrit le 11 juin 2021 par Gisèle Kayata Eid

https://www.agendaculturel.com/article/retour-1

« Et les seuls à porter encore un costume ou un turban en pensant y trouver leur 

respectabilité ne savent pas encore ce que nous les gens du pays savons : Que la terre et la 

famille ont encore un sens. Un sens que les avides de dollars, de lollars et de bobards dans 

leurs bunkers fortifiés, rafraîchis par des appareils dont le courant ne se coupe jamais, 

traqués dans leurs voitures blindées, isolés dans leur avidité et leur cupidité, dans leur lit 

où leur conscience ne vient plus les chercher… Toute cette meute prise à se dégager de la 

pince qui attrape leur queue et qui se débattent, misérables, à s’en dégager… Tous ces 

insatiables, des milliards de fois persiflés par des millions de personnes, ne savent pas que 

cette force vive, lovée dans des cocons d’amour et de traditions, restera, persistera et 

gagnera. Parce qu’un pays ce n’est pas seulement un gouvernement et un pouvoir politique, 

c’est surtout un territoire et un peuple. Et ça, c’est notre véritable résistance. C’est ce qui 

calme mes angoisses et mes peurs à l’égard de ce que chantait le grand amoureux du 

Liban, Wadih el Safi : « ce morceau du ciel » qui est le nôtre. »

Article de Agenda Culturel, écrit le 6 septembre 2021 par Gisèle Kayata Eid

https://www.agendaculturel.com/article/retour-6

https://www.agendaculturel.com/article/retour-3
https://www.agendaculturel.com/article/retour-1
https://www.agendaculturel.com/article/retour-6
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Comment décririez-vous le Liban en un mot, vous Libanais ?

*« C'est comme une relation amoureuse instable, si tu es dedans ou dehors dans 

tout les cas ça fait du bien et du mal en même temps! »

**« Le Liban représente plus qu’un État, le Liban est un message de liberté et un 

exemple de pluralisme, tant pour l’Orient que pour l’Occident » Jean Paul II

« Durant cent ans, le Liban a été un pays d’espoir. Également pendant les périodes 

plus sombres de leur histoire, les Libanais ont conservé leur foi en Dieu et démontré la 

capacité de faire de leur terre un lieu de tolérance, de respect, de cohabitation unique dans 

la région » et « Reprenez courage, que la foi et la prière soient votre force. N’abandonnez 

pas vos maisons et votre héritage, ne brisez pas le rêve de ceux qui ont cru à l’avenir d’un 

pays beau et prospère. » Pape François 
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« Je savais qu’il fallait partir mais je n’en ai pas eu le cœur, ou la poigne. Je ne 

voulais pas croire à un deuxième exil. Où trouverai-je toute cette générosité, celle de ce 

sourire large et lumineux – qui ne l’est peut-être plus autant avec la crise?  Celle du 

chauffeur du taxi service qui ne veut pas prendre le prix de la course en temps de crise ? 

De la pâtissière qui m’offre une poignée d’amandes au chocolat que j’aimais et qui valent 

dix fois plus maintenant ? Celle du marcheur de la corniche qui m’offre un galon d’huile 

d’olive de sa montagne quand il m’y croise gambader ; de l’esthéticienne de l’institut de 

beauté qui me propose un prix spécial parce que je ne viens plus – chut, ne dis à personne 

le prix que je te fais. Où trouverais-je cette générosité qui veut encore préserver la beauté 

? »

Article de Agenda Culturel, écrit le 3 août 2021 par Nicole Hamouche

https://www.agendaculturel.com/article/a-lapproche-du-4-aout

« Et il y a la mer immuable qui me dit : « Tu vois, tu peux aller là où tu veux, 

m’oublier même, mais moi je reste ici, je borde ce pays qui t’aime et que tu aimes tant ». Et 

oui je l’aime mon pays. J’aime ses gens. Ceux qui, hier encore, à l’Ordre des ingénieurs ont 

remporté une autre bataille légale, comme autant de sondages positifs sur l’avenir des 

élections parlementaires, décisives pour remonter la pente et prouver, encore une fois, que 

le Liban ne peut pas mourir, même si on essaye de l’enterrer tous les jours un peu plus. 

Je l’aime parce qu’il a la foi, celle qui encombre les routes qui mènent à St Charbel, 

le jour de sa fête. Parce qu’il y a cette chaleur autour et de tous. La chaleur de ceux qui 

partagent ne serait-ce qu’un plat de patates écrasées, mais aromatisées avec le basilic du 

pot planté sur le balcon. Parce qu’il y a l’entraide spontanée, la fusion de tout un peuple 

qui lutte, coude à coude, les yeux rivés vers le ciel et qui rêvent… 

Et parce que « Si je devais refaire ma vie, je referai mes rêves encore plus grands et 

encore plus beaux, parce que la vie est infiniment plus belle que je ne l’avais cru, même en 

rêve », comme le disait Bernanos, oui, il fait bon revenir au Liban. »

Article de Agenda Culturel, écrit le 19 juillet 2021 par Gisèle Kayata Eid

https://www.agendaculturel.com/article/il-fait-bon-revenir-au-liban

Point parrainage financier

Un grand merci à chacun d’entre vous pour vos dons à la communauté du chemin 

Neuf et ainsi qu’à moi-même ! 

Depuis plusieurs mois, grâce à vous, ma formation de trois mois à Saragosse a été 

payée à l’aide de vos dons à la communauté. Les prochains pourront constituer un fond de

solidarité pour mon pays de mission, le Liban (voir lettre de parrainage à la fin de p4).

J’ai récolté grâce vous pour le Liban, 450€. Si vous le souhaitez vous pouvez encore faire 

un don !

Je voudrais remercier chacun d’entre vous pour votre soutien que ce soit 

par la prière, vos messages, vos pensées…

https://www.agendaculturel.com/article/a-lapproche-du-4-aout
https://www.agendaculturel.com/article/il-fait-bon-revenir-au-liban
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N’hésitez pas à me donner de vos nouvelles, à me partager une joie, une difficulté, une 

prière, votre quotidien… Je serai très contente de vous lire !

Affectueusement,

Priscille

Ps :        vous pouvez si vous le souhaitez m’envoyer des Lettres jusqu’à fin septembre-début 

octobre au Liban. Je vous donne ma nouvelle adresse en France : mes parents ont déménagé 

en pleine campagne!
Adresse au Liban :

Priscille de Lagrevol

Dany Antonios

Communauté du Chemin Neuf

BP 2073. Jounieh

Liban

Adresse en France :

Priscille de Lagrevol

4 rue chaude, 

60 170 Saintt Crépin aux bois

France


